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« 3h33-AM : Je vous lécherai lentement de la base du gland jusqu'à votre urètre. Je tournerai le bout de votre verge sept fois dans ma bouche ».

 

Je glisse lentement le texte sur mon smartphone. Je relis encore. Simple, court, très efficace. J'enregistre le texto.

Je suis allongé dans notre lit et je viens enfin de recevoir ce fameux message :

C'est donc aujourd'hui. 

Près de moi Évelyne s'éveille doucement. Elle a dû entendre le téléphone vibrer, la lumière de l'écran doit l'empêcher de dormir. J’éteins. Je pose l’appareil sur la table de chevet. 

Je lis l'heure. Le réveil matin indique 6H57.

— C'était qui ?

Évelyne s'étire. Elle se tord dans la couette tiède et moite. Son pied frôle ma cheville. Elle ouvre un œil, attend une réponse.

— Le boulot. Je soupire.

Elle baille, ramasse une larme. Elle est là, le visage fripé, l'âge, la nuit commune. Les cheveux électriques.

— Ça va ? Elle s'étonne. 

Je dois la regarder bizarrement. Elle me juge un moment dans la pénombre. La lumière rouge électrique du réveil découpe, creuse les traits de nos visages.

— C'est compliqué. Je bredouille vaseux.

Elle glisse sa main, me cherche un moment. Tombe contre ma cuisse. Évelyne s'éveille. Ses mains sont chaudes. Elle remonte sur mon caleçon.

— Dis donc :

Je bande. Le texto, la main d’Évelyne, l'érection mécanique du matin. Je suis perturbé. Elle s'approche lentement, se glisse vers moi.

— Tu m'aimes ?

Je ne réponds plus depuis des années. Je grogne juste.

Elle fond sur moi, elle a envie. Je navigue entre deux eaux. Elle est déjà dans mes bras, m'embrasse, cherche ma langue.

Ma belle Évelyne. Je sens ses mains me caresser mon dos, mes fesses. La fougue, sa langue dans ma bouche.

Je me laisse emporter.

Je cherche aussi ses fesses, je tombe sur le gras de ses hanches. Je fouraille dans sa chemise de nuit tombe sur ses seins, lourds, mous.... Mon Évelyne. 

Elle tire encore sur mon caleçon, mon érection bloque. Elle rigole, bave. Elle glisse sa main, elle me libère, prend mon sexe, le masse un moment, tire, le décalotte. Je remonte sa chemise nuit. Je ne vais pas assez vite, je lèche ses seins. Elle tire elle-même sur sa culotte, dégage les draps dans lesquels nous sommes empêtrés.

Elle me fait rouler, glisse sur moi. Elle enfourne sa langue dans ma bouche, frotte les lèvres humides de son sexe contre mon gland, elle glisse lentement son clitoris, elle s'excite doucement, elle gémit. J'adore. Elle glisse encore quelques instants, avant de m'avaler. Les secousses nous prennent trop vite. Nos respirations, nos souffles s'alimentent.

Puis....

Sonnerie. Le réveil. Il est sept heures. J'arrête le gadget.

Évelyne ne bouge plus. Elle est allongée sur moi, essoufflée. Aucun soubresaut. Elle soupire.

J'ai juste joui. Une éjaculatio
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